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Jean-Baptiste de la Salle, aime bien dans les méditations, rappeler aux Frères, et donc à nous tous  
aujourd’hui, que nous sommes des exemples pour les enfants, les jeunes qui nous sont confiés.  
 
Il rappelle ici que par notre emploi, fonction, quelle qu’elle soit dans l’établissement où nous sommes, 
nous sommes « obligés » non seulement de « faire la classe » mais de « leur enseigner les vérités de la foi ». 
Ces vérités sont ancrées en Christ. Elles ont leur point d’orgue dans l’amour de son prochain parce que par 
cet amour-là c’est aimer Jésus. Saint Jean-Baptiste de la Salle ne l’aurait pas dit de cette façon mais c’est 
bien ce qu’il demandait aux Frères par rapport aux enfants qui leur étaient confiés. Saint Jean-Baptiste de 
la Salle sait qu’il ne suffit pas d’apprendre les leçons de français ou d’algèbre pour que l’enfant grandisse 
et se construise. Il a dès cette époque l’intuition qu’il faut les éduquer, et même qu’il faut les conduire sur 
le bon chemin, celui de Dieu, celui en Dieu. Pour lui, c’est déjà indissociable les apprentissages de français, 
de mathématiques, et les autres, avec l’éducation à la Vérité, à l’Amour, à l’Espérance.  
 
Et pour cela, il demande aux Frères d’être des modèles et de ne jamais renoncer à cette dimension de 
l’être, et à l’importance d’apprendre aux enfants les voies du Salut par ce qu’il l’appelle « apprendre leur 
religion ». Aujourd’hui, nous pourrions évoquer l’importance d’apprendre aux enfants les voies du Salut, 
celles où ils vont pouvoir trouver leur chemin de réussite, leur épanouissement personnel, leur bien-être, 
celles où ils seront heureux et debouts. Les deux dernières questions sont fortes comme à son habitude. 
Elles invitent chacun à une introspection personnelle.  
 
Est-ce que j’ai été disposé à être cet infatigable éducateur aujourd’hui auprès des enfants et/ou des 
jeunes qui me sont confiés ? Ai-je eu la force de me tourner vers Lui pour trouver les mots adaptés et  
aider chacun à trouver le bon chemin ? Ai-je reconnu le Christ en ceux qui m’ont été confiés aujourd’hui ? 
Ai-je consacré ma journée pour eux ?

MF 135,2,2

Vous êtes obligés, par votre emploi, d’enseigner les vérités de la foi à vos disciples,  
et de leur apprendre leur religion. Vous devez même vous consacrer entièrement  

et donner votre vie, s’il le fallait, pour vous bien acquitter de ce devoir.
Est-ce ainsi que vous en usez ? Et êtes-vous dans cette généreuse disposition ?
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